
Dimanche 3 Temps Ordinaire 2020A
« Convertissez-vous. » Un appel qui résonne sur la terre de Galilée. La situation 
alors était tragique. Selon un texte inspiré par Isaïe, le peuple vit dans les ténèbres. 
L’injustice et le Mal règnent. « Convertissez-vous. » Dans l’Évangile de Matthieu, 
ce sont les premières Paroles de Jésus qui nous parviennent : nous ne pouvons 
plus rester tapis dans les ténèbres, il faut avancer vers la Lumière. 

Jésus n’a jamais été un Être lointain et indifférent, attaché à ses prérogatives de Fils 
de Dieu. Il est Celui qui veut le meilleur pour chacun. Sa Force salvifique agit au 
plus profond de la vie. Il attend seulement la collaboration des hommes pour 
conduire le monde vers sa plénitude : « Convertissez-vous, car le royaume des 
Cieux est tout proche. » 

Mais que signifie collaborer au Projet de Dieu ? En quoi devons-nous changer ? 
L’appel de Jésus ne s’adresse pas aux seuls pécheurs pour qu’ils abandonnent leur 
inconduite et se rapprochent de ceux qui observent la Loi de Dieu. Ce n’est pas sa 
première préoccupation. Jésus s’adresse à chacun de nous, parce que — tous — 
nous avons à apprendre à penser et à agir différemment. 
Sa Volonté n’est pas de voir Israël vivre une religion plus fidèle aux 
commandements de Dieu, mais que ses disciples introduisent aujourd’hui dans le 
monde une nouvelle dynamique qui corresponde au projet de Dieu. Tout au long 
de sa Vie terrestre, Il en précisera les points les plus importants.

Le premier point doit être la miséricorde, ou compassion. Elle doit être à la 
source de tout agir. Il faut promouvoir dans le monde la miséricorde pour ceux qui 
souffrent : « Soyez miséricordieux comme votre Père est miséricordieux. »  1

Les grands discours qui nous parlent de justice, d’égalité ou de démocratie, sans 
qu’une vraie compassion soit exercée envers les derniers — les prisonniers, les 
migrants, les anciens, les malades — ne seront jamais que des paroles creuses. 
Sans une présence engagée et agissante aux crucifiés d’aujourd’hui, aucun 
progrès ne sera possible dans nos sociétés. 

Le second point est la dignité de ces derniers. Cette dignité doit être pour nous un 
objectif réel : « Les derniers seront les premiers » . Il faut donner à notre histoire 2

une nouvelle direction. Que la culture, l’économie, la démocratie et l’Église posent 
leurs regards sur ceux qui ne peuvent pas — ou ne peuvent plus — vivre 
dignement pour se mettre en marche pour et avec eux. 
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Le troisième point est d’engager et de promouvoir un processus de guérison qui 
libère notre humanité de ce qui la détruit ou la dégrade. « Allez et guérissez… » .3

Jésus n’a pas trouvé de meilleur langage. ll est décisif d’apporter la guérison, 
d’alléger les souffrances, pour construire un vivre ensemble plus digne et plus 
heureux pour tous, et tout particulièrement pour les derniers. 

Jamais nous ne rapprocherons de cette vie voulue par Dieu pour tous ses enfants, 
si nous ne libérons pas de leur humiliation et de leur détresse ces derniers. 

Jamais nos propres vies ne seront bénies par Dieu si nous ne faisons pas une 
priorité de la recherche de la justice pour ces derniers. 

 cf. Mt 10, 83

� + C M Burillo Henric 2


